
E t Gbagbo, l’Ivoirien, prof d’histoire, a vu
l'histoire le quitter et le jeter sur une
seule image... Une image qui restera,
pourtant, dans les mémoires. Une image

surréaliste. Filmée en plongée (pour mieux écra-
ser son sujet), cette image montrait un Laurent
Gbagbo fatigué, hébété, comme étranger à sa
propre histoire. Assis sur le bord d’un lit, à côté
de son épouse, l’ex-président qui voulait coûte
que coûte se maintenir au pouvoir aura été arrê-
té devant des caméras et la symbolique de
l'homme déchu (en tricot de peau, en situation de
contrainte, sans voix, etc.) aura fait le tour du
monde à l’heure du tout info. Fallait-il le montrer
ainsi, lui, le combatif, le subversif, l’un des rares
chefs d’Etat africains à avoir prôné la fin de la
tutelle postcoloniale ô combien insidieuse ?

La question reste posée pendant que son
successeur Allassane Ouattara le promet à une
procédure judiciaire qui touchera aussi certains
cadres de la télé ivoirienne, accusés, eux, de
s’être impliqués dans les massacres dont se sont
rendus coupables les deux camps durant ces
quatre derniers mois. Pour l’heure, le «boulan-
ger» (surnom donné à Gbagbo parce qu’il roulait
ses adversaires dans la farine...) mange du pain
noir avec des images qui resteront dans les
mémoires (celles de Saddam et des Ceaucescu
roumains sont du même acabit) et Ouattara a
dans son collimateur des journalistes de la RTI
tout en appelant à la réconciliation... Les travaux
d’Hercule, pour ainsi dire.

Des images qui parlent
Autres images, autre contexte, vendredi der-

nier notre télé dite nationale nous aura laissé
perplexes ! Du haut de la solennité d’un bureau
présidentiel tombaient des images d’un autre

âge... Une vingtaine de minutes et un discours à
la nation visiblement lu sans conviction. Sorte
d’épreuve orale dont devait s’acquitter Boutef,
cette «corvée» certainement conçue pour rassu-
rer a fini par inquiéter... Des images qu'on regar-
dait, qu’on entendait mais qu’on n’écoutait pas !
Pour ce faire, pour écouter attentivement une
feuille de route (menant où, au fait ?), il aurait
fallu des conseillers en communication.

Ces derniers étaient aux abonnés absents
car l’abécédaire des techniques en audiovisuel
semble s’être éclipsé alors qu’un homme visible-
ment mal à l’aise s’efforçait de lire des feuilles
noircies à l’encre lourde, des feuilles difficiles à
soulever au fil des minutes, des gestes lents et
des accents inaudibles malgré des micros très
sensibles. De plus, c’est par deux fois au moins
que le scotché averti aura compris que le dis-
cours pré-enregistré avait subi un montage, his-
toire de gommer les hésitations, les répétitions
ou les imperfections dues peut- être (...) à la
puissance des projecteurs. Ceci dit, les images
ont parlé beaucoup plus que le discours en
question. Ne restent que les commentaires qui
ont suivi sur, notamment, France 24 (notre ami
Mohamed Benchicou a dû être ébloui par la
plastique de la présentatrice...), Al Jazeera (ah !
l’obscur expert en politique dite arabe !), Medi 1
Sat (le confrère d’El Watan égal à lui-même),
Nessma TV, etc. 

Ces commentaires, à chaud, laissent les
voies escarpées de la vie politique grandes
ouvertes alors que la liberté d’expression se
mure le plus souvent dans des petits fleurets-
mouchetés ne flirtant qu’avec l’allusion. Ces
voies escarpées et cette liberté d’expression
feront-ils, un jour, bon ménage ? Pas sûr, tant
que l’ENTV frise avec le ridicule en couvrant une
visite présidentielle (à Tlemcen) via des JT aussi
longs que des feuilletons à l’eau de rose...

«Je t’aime, moi non plus»
Et ça ne sent pas la rose, en face, avec un

certain Franz Olivier Giesberg. Ce FOG est
actuellement sous les feux de la rampe (outre
sa «Semaine critique» sur F2) pour avoir
mitonné un plat fort épicé, un bouquin intitulé
Mr le président. Truffé de confidences, de pro-
pos de coulisses et de mots assassins à l’en-
droit d’un Sarkozy qu’il aura connu, côtoyé et
même conseillé, ce livre aux saveurs corsées
juge avec sévérité le bilan de l’actuel locataire
de l’Elysée. Tout le landerneau politico-média-
tique en parle et il est à se demander si cer-
taines voies escarpées de la politique et cer-
tains médias ne sont finalement que des
impasses dégueulasses où amitié, fidélité, sin-
cérité n’ont pas droit de cité.

«C’est le livre d’une déception», disent cer-
tains  ;  «c’est un coup bas, un couteau dans le
dos», commentent d’autres journalistes n’ayant
pas reçu le candidat Sarkozy à dîner ou
n’ayant pas pu se faire une place au soleil
après  l'élection du Nicolas en 2007... Franz
Olivier Giesbert ne confesse pour sa part
qu’une seule et vague compassion pour celui
qui fût son ami. L’aurait-il mal choisi ? Mystère
et boule de gomme. Toujours est-il que le FOG
en question s’est livré au même exercice de
«vitrioleur» avec Mitterrand d’abord et Chirac
ensuite. Il les avait «démontés» après les avoir
«amicalement» cotoyés, interviewés pour le
Nouvel Obs et le Figaro ensuite. Rastignac à
ses débuts, Franz devient apparemment four-
be quand il conseille à son chroniqueur de
«Semaine critique» (le fils de Guy Bedos) de
mettre la pédale douce au sujet du livre en
question quant aux éventuelles réactions
venant le l’Elysée. A ce jeu, cynique pour les
uns, de dupes pour d’autres, il est évident que

la proximité (ou la promiscuité) du politique et
la médiatique enfante nombre d’arrivistes et
d’ambitieux allant plus loin que les person-
nages de roman à la Balzac... A l'inverse, il est
de respectables ambitieux qui arrivent en
Europe clandestinement et qui font trembler de
peur les politiques et les médias. Pour preuve,
l’«Envoyé spécial» de ce soir sur la même F2
qui héberge encore le FOG pré-cité, alors que
sur TF1 on aura retrouvé mardi soir  toute la
loufoquerie d’un «Docteur House» encore plus
déjanté que lors de la saison dernière.
Profonde remise en cause existentielle...

La peur au ventre
Dans «Envoyé spécial» de ce soir donc, un

reportage annoncé exceptionnel puisqu’il s’agit
de ces «hordes de barbares», partant de
Zarzis (sud-est tunisien, donc proche de la
Libye...) sur des embarcations de fortune pour
chercher asile (et pourquoi pas fortune...) à
partir de l’île italienne de Lampedusa. Une
équipe de journalistes serait montée à bord de
l’un de ces rafiots surchargés...

Une équipe de plus qui veut certainement la
preuve par l’image malgré un voyage cauche-
mardesque, nous dit-on. Cauchemardesque
pour qui, pour quoi ? Pour l’équipe à la caméra
ou pour ces harraga en quête de vie meilleure
? Nous le saurons ce soir en décryptant la
fausse compassion des uns et ce jeune
Tunisien de 20 ans, surdoué paraît-il en foot-
ball... Ce jeune sorti du lot des supposés bar-
bares n’est rien d’autre que l’avatar scénaris-
tique du reportage pour mieux cacher la peur
au ventre qu’ont les  Français face à une éven-
tuelle invasion de jeunes pas surdoués, trop
affamés...

M. N.

Par Mourad N.

La preuve par l’image
en coinen coinL’L’
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Utilisez un raccourci à l'information de la connexion
au réseau local
Dans Windows XP, au lieu d'utiliser le programme de ligne de
commande et en tapant ipconfig pour trouver des informations
sur le réseau local, vous pouvez utiliser une autre méthode: 
Cliquez sur Démarrer, pointez sur Connecter à, puis cliquez sur
Afficher toutes les connexions. 
Cliquez-droit sur la connexion dont vous souhaitez obtenir des
informations, puis cliquez sur Etat. 
Dans la boîte de dialogue Propriétés de connexion, cliquez sur
l'onglet Support. Pour encore plus d'informations, cliquez sur l'on-
glet Avancé. Pour activer automatiquement le moniteur d'état à
chaque fois que la connexion est active, dans la boîte de dia-
logue Propriétés de connexion, sélectionnez Afficher une icône
dans la zone de notification de la barre des tâches. 

Changer le style de menu Démarrer 
Le menu Démarrer de Windows XP prend trop de place sur votre
bureau ? 
Vous pouvez facilement modifier l'apparence et revenir au menu
Démarrer classique de Windows en procédant comme suit: 
Droit-cliquez sur le bouton Démarrer, puis cliquez sur Propriétés. 
Cliquez sur Menu Démarrer classique. 
Cliquez sur le bouton Personnaliser pour sélectionner les élé-
ments à afficher dans le menu Démarrer. 
Par défaut, sélectionnez le menu Démarrer classique ajouter
également le dossier Mes documents, Poste de travail, Favoris
réseau, Internet Explorer et icônes sur votre bureau. 

Ne pas mettre en évidence les programmes nouvel-
lement installés
Fatigué de cette fenêtre ennuyeuse qui apparaît pour vous dire
que le nouveau logiciel est installé ? Si tel est votre cas suivez
cette procédure : 
Cliquez sur Démarrer, faites un clic droit dans la partie supérieu-
re du menu Démarrer où votre nom (d’utilisateur) est affiché, puis
cliquez sur Propriétés. 
Dans la barre des tâches et menu Démarrer boîte de dialogue
Propriétés, sous l'onglet Menu Démarrer, cliquez sur
Personnaliser. 
Cliquez sur l'onglet Avancé, puis désactivez la case «nouvelle-
ment installés» en surbrillance. 
Cliquez sur OK, puis cliquez sur OK à nouveau. 
Maintenant le message ne sera plus  affiché. 

Accélérer le menu Démarrer 
Vous pouvez utiliser cette astuce pour accélérer le menu
Démarrer de Windows XP SP1. Vous pouvez personnaliser la
vitesse du menu Démarrer en modifiant une clé du Registre. 
Cliquez sur Démarrer, puis cliquez sur Exécuter. 
Tapez regedit dans la boîte, puis cliquez sur OK. 
Déroulez le menu dans le panneau gauche et sélectionnez :

HKEY_CURRENT_USER \ Control Panel \ Desktop. 
Faites défiler la liste dans le panneau de droite et double-cliquez
sur le fichier MenuShowDelay. 
Dans la zone Données de la valeur, le changement de la valeur
par défaut pour la vitesse de 400 vers un nombre moindre,
comme le 1 par exemple. 
Cliquez sur OK. 
Si cela ne fonctionne pas pour une raison quelconque, alors vous
pouvez essayer ce qui suit : accédez à des propriétés d'afficha-
ge puis Apparence puis Avancé et désactivez l'option intitulée
ombre menu Afficher. Vous obtiendrez de meilleures perfor-
mances globales. 
Attention : la modification incorrecte du Registre peut endomma-
ger gravement votre système. Avant de modifier le Registre, vous
devez sauvegarder toutes les données importantes sur votre
ordinateur. 

Expiration mot de passe 
Après avoir lancé Windows XP pendant un certain temps, vous
pouvez recevoir ce message lorsque vous vous connectez:
"Votre mot de passe expirera dans 14 jours .....". 
Par défaut, Windows XP est configuré avec des mots de passe
qui viennent à expiration après 42 jours. 14 jours à l'avance,
Windows va commencer par vous avertir à ce sujet. Si vous ne
souhaitez pas que vos mots de passe arrivent à expiration: 
Cliquez sur Démarrer> Exécuter et dans le champ tapez : control
userpasswords2 
Sélectionnez l'onglet Avancé dans la fenêtre Comptes d'utilisa-
teurs 
Appuyez sur le bouton Avancé en dessous. Sélectionnez votre
profil dans Utilisateurs et groupes locaux. 
Dans le volet droit, cliquez-droit sur le nom d'utilisateur pour
lequel vous voulez changer le réglage, et sélectionnez
Propriétés. 
Sous l'onglet Général, cochez Mot de passe n'expire jamais 
Cliquez sur Appliquer puis sur OK.

Disparition du compte Administrateur ! 
Une fois que vous avez créé des comptes d'utilisateurs réguliers,
le compte Administrateur par défaut disparaît de l'écran de bien-
venue, lorsque l'ordinateur démarre. Appuyez sur Ctrl-Alt-Suppr
deux fois à l'écran de bienvenue pour récupérer la boîte de dia-
logue d'ouverture de session standard. Vous pouvez vous
connecter en tant qu'administrateur à partir de là. Pour basculer
entre les différents comptes, il suffit de cliquer sur le bouton
Fermer la session dans le menu Démarrer. Vous verrez alors la
boîte de dialogue Fermeture de session Windows. Cliquez sur le
bouton Changer d'utilisateur, et vous serez redirigé vers l'écran de
bienvenue où vous pouvez sélectionner et ouvrir une session sur
d'autres comptes. 

Afficher l’option «mise en veille» sur le dialogue
Arrêter 
Pour une raison quelconque, « mise en veille » n'est pas dispo-
nible par défaut dans la boîte de dialogue Arrêter. Mais vous pou-
vez l'activer assez simplement, en maintenant enfoncée la touche
MAJ enfoncée pendant la boîte de dialogue est visible. 

Désactiver la mise à jour automatique de Windows 
Windows XP est configuré pour analyser votre système réguliè-
rement et de télécharger des mises à jour automatiquement. Bien
que cela puisse être quelque peu commode pour ceux qui ont
des connexions Internet très rapide et qui, oublient de vérifier les
mises à jour, il peut être une nuisance pour le reste d'entre nous. 
Pour contrôler ou désactiver la mise à jour automatique, ouvrez
l'icône Système du Panneau de configuration (ou un clic droit sur
Poste de travail et sélectionnez Propriétés), et choisissez l'onglet
Mise à jour automatique. 
Pour vérifier les mises à jour manuellement, ouvrez Internet
Explorer et sélectionnez Windows Update dans le menu Outils. 

Essayez la reconnaissance automatique des camé-
ras dans Windows XP
Si vous avez un appareil photo numérique, essayez cette astuce
pour télécharger des photos sur votre machine. Ne pas charger l'un
des pilotes ou des logiciels fournis avec votre appareil photo numé-
rique. Au lieu de cela - si votre appareil est compatible USB -
connectez votre appareil photo via un port USB. Il y a une bonne
chance que Windows XP reconnaît l'appareil photo numérique.
Après quelques instants, l'Assistant scanneur et appareil photo
devrait démarrer et vous guider à travers les étapes de la copie de
vos photos depuis l'appareil photo vers un dossier de votre choix
sur votre ordinateur – beaucoup plus rapide que de le faire manuel-
lement. Vous pouvez toujours avoir besoin d'installer le logiciel de
votre appareil photo s’il prévoit des contrôles de configuration aux-
quels vous ne pouvez pas accéder de toute autre manière, tels que
ceux pour changer la résolution de l'image sur votre appareil photo
ou les fonctions d’un logiciel d'édition spéciale. 

Nacer Aouadi

Astuces Windows XP


